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Trop de Bruxellois faiblement diplômés
SOCIAL Plus d'un quart ont juste terminé le niveau secondaire inférieur

•• Le niveau de formation
a un impact important
sur le risque de pauvreté
future.
•• A Bruxelles, le retard
scolaire est plus élevé
que dans les autres
Régions,

Lorsqu'on étudie le risque
d" pauvreté et l'origine
des revenus en Région

bruxelloise, il est impossible de
ne pas porter une attention par-
ticulière à la question de la scola-
rité et de la formatioll, A la base
de tout, elles peuvent précipiter
les personnes vers une pauvreté
ou un chômage de longue durée.
Ainsi. J'Observatoire bruxellois
de la santé et du sodal consacre
une partie d" SOli baromètre
2017 sUl'lapauvreté à cette ques-
tiou de l'enseignement.
A J'éçhelledu pays, en 2016, le

taux de risque de pauvreté des
personnes faiblement diplômées
atteint 26 % contre 14 % chez les
diplômés de l'enseignement se-
condaire supérieur et 7 % chez
ceux ayant obtenu un diplôme
de l'enseignement supérieur,
D'Uile part, on constate que les
enfants viv1ll1tdans la pauvreté
Oilt plus de risque de connaître
un parcours scolaire difficile el
d'autre part, le fait d'aveir quitté
récole sans diplôme augmente le
risque de pauvreté à l'âge adulle.
A Bruxelles, la situation est

plus marquante que dans les
autres régions, On enregistre
une surreprésentation de per-
sonnes faiblemenl et haulemenl
diplômées, En 2016, parmi les
25-64 ans, 29 % disposent au
maximum d'un diplôme du se-
condaire inférieur, 27% sont di-
plômées du secondaire supérieur
et 44 % ont terminé des études
supérieures. Au niveau de la Bel-

gique, les pourcentages corres-
pondants sont respectivemelll
de 25 %, 38% el 37 %. Cette dif-
férence peut en partie s'expli-
quel' par le fait que les personnes
venant de l'étranger disposent
souvent de diplômes qui ne sont
pa.~ reconnus par la Belgique,
Cette validation est d'ailleurs un
des axes de la politique de l'Em-
ploi du gouvemement bruxel-
lois. Il a demandé que les com-
pétences rentrent en ligne de
compte afin de valider les di-
plômes et qu'Acliris propose des
offresd'emploi convenant au réel
niveau des chômeurs.

Dans les 15-24 ans n'avant
pas fini leur seolanté,'
15% sont sans emploi et
ne participent. l'édueation

On constate aussi qu'entre
2006 et 2014, le nombre de per-
sonnes avec uniquement un di-
plôme du secondaire inférieur
âgées entre 25 et 64 ans diminue

28
CHIFFRE

C'est le pourcentage d'élè\r'~s
bruxellois du secondaire
toutes filières cOllfondues
qui enregistrent un retard
sçolaire de minimum deux
ans. Les garçons (31 %) sont
un peu plus souvent com:er~
nés par c:ette situation que
1., fill••• (2S %), S.lon 1••,
sections, le retard est diffé-
rent. Pour le professionnel,
prè, d. 70 % ont un retard
contre 53 Ok pour les ëlèves
du te(:hnique et de l'arHs-
tiqu~ et 12% pOurCf!UX dans
l'enseignement général.

V.LH,

rie represente 39,5 %.
A Y r~gardpr riE"plll~ prês, on

\'Oit qu'il existe des inégalités
trè!l importantes selon la natio-
nalité. Parmi les adulles bruxel-
lois de 25 am el plus. la propor-
tion de personnes ayant au maxi-
mum un diplôme du scoondairc
inférieur est plus élevée -chezles
ressortissants non européens
(rJ.:g %) que chez les personnes
ayant une des 28 nationalités de
l'Uniun européenne (28 %). Et
pmu lu pr;r.'mnne:'i df' nation ali-
tp belge, nn attl"inlles .~n "!ril.
Avec ces données, on cOm-

prend mieux celles concernant
l'emploi. Même si depuis trois
ans, les chiffres du chômalZ;ene
(ont que èiminn~T p.n Région
bnlNf'lloisf', nn cnnstatt' quI;" te
taux de pauvreté reste stable. Ce-
la laisse présupposer que le
nombre de t.mvailleurs pau'fles
tout comme eelui des personnes
vivant de revenus de remplace-
ment comme le revenu d'inté-
gration snciale ne font que
croître. Et paradoxalement, des
entreprises se p]ai.)~llent du
manque dl'" pcrsonnèl qualifié. _
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en Flandre et en Wallonie alors
qu'à Brmtelles, il stagne. A
contrario, la part de personnes
diplômées de l'enseignement su-
périeur tend à augmenter dans
les trois Régioru;, El Bruxelles
porte toujours la médaille d'or
même si l'écart avecla Flandre et
la Wallonie se réduit,
Chez celL'\:ayant arrêté leur

scolarité après le secondaire in-
férieur, on voit que la poursuite
d'une formation est complexe,
Emiron un jeune homme (18-24

ans) sur six et une jeune fille sur
sept ne suivent plus d'eru;eigne-
ment. Dans les 1.5-24 ans n'avant
pas fmi leur scolarité, Ii; % ~ont
sans emploi et ne participent ui
à l'éducation ni à la formation.
Malgré ces chiffres inquié-

tants, l'Observatoire note tout de
même des changements selon la
génération. Chez les 25-.'34 ans,
ils ne sonl que 21,7 DA' à n'avoir
qu'au maximum un diplôme du
secondaire inférieur alors que
chez les 56-64 ans, cette catégo-
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